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La Voie

Assis aux côtés de ses amis, sur un tronc d’arbre déraciné, un jeune adolescent nommé Vlad, âgé de dix-sept ans. Il observait les flammes du feu de camp dansées, ses mains tendues vers leur chaleur. Une sensation étrange effleurait son esprit, une présence insaisissable. « La Voie. » Un murmure féminin, à peine audible, glissa dans l’air nocturne, se dissipant aussi soudainement qu’il était apparu. Vlad se blottit contre la peau d’ours, souvenir de sa mère, la chaleur de la fourrure constituant une maigre protection contre un froid intérieur qui le dépassait. Ses yeux sombres, fixés sur la brochette qu’il manipulait distraitement, tentaient de faire tomber la viande qui y était suspendue. Autour de lui, les rires de ses camarades se mêlaient aux notes claires et mélodieuses de la flûte jouée par un troubadour.

L’homme, orné de joyaux qui scintillaient sur son chapeau de soie, semblait appartenir à un autre monde, celui des artistes des citadelles d’Athènes. Mais Vlad savait mieux qu’il ne devait pas se fier aux apparences, comme sa mère lui en avait souvent fait le reproche. Sous la splendeur de son accoutrement, son pantalon couvert de terre et l’odeur nauséabonde qui émanait de ses aisselles trahissaient la misère. Pourtant, la musique qui s’échappait de ses lèvres ensorcelait, et les récits que Silvester le troubadour, racontait, emplissaient les jeunes de fascination. Il parlait de créatures étranges et de coutumes absurdes rencontrées dans ce « Nouveau Monde », un monde lointain, peuplé d’êtres aux apparences déconcertantes.

Mais lorsque l’histoire de Silvester se tourna vers les lutins de ce pays lointain appelé « Amérique », un étrange frisson parcourut Vlad. Une nouvelle fois, la voix féminine murmura, effleurant ses pensées. Vlad détourna son regard, perdu dans un tourbillon d’émotions contradictoires. Non loin de là, agenouillé près de sa tente, un vieil homme chétif et chauve, Lucian, observait les étoiles d’un regard mystérieux, comme s’il scrutait au-delà du ciel. Puis, la voix s’éteignit à nouveau, emportée par la brise nocturne.

« Vlad. Toi seul, ne m’as pas posé de questions sur mon aventure avec le lion de la jungle », prétend Silvester d’un ton insistant, un sourire curieux aux lèvres.

Le cœur de Vlad se serra. Dans un mouvement maladroit, il laissa tomber sa brochette de viande, qui tomba sur la peau d’ours avec un bruit sec, sous les rires de ses camarades. Il secoua la tête, murmurant qu’il préférait entendre la suite du récit actuel, mais le troubadour ne semblait plus l’écouter. Il s’approcha de Vlad, son regard perçant se plantant dans les yeux du jeune garçon. Une lumière étrange, fugace, scintilla dans ses yeux. Vlad cligna des paupières, se sentant soudainement pris au piège, comme sous l’effet d’un sort. Mais lorsque ses yeux rencontrèrent à nouveau ceux de Silvester, toute trace de cette lueur avait disparu.

« Tes yeux cherchent l’aventure, Vlad », murmura Silvester d’une voix douce, avant de se détourner et de retourner à sa place.

Les jeunes garçons se dispersèrent après la fin de l’histoire, retournant vers leurs tentes, sauf Vlad, qui demeura là, seul avec ses pensées tourmentées. Silvester, occupé à éteindre le feu en l’écrasant du pied, ne prêta aucune attention à lui, malgré les tentatives de Vlad de capter son regard. Une fois le feu éteint, Vlad, luttant contre l’anxiété qui gonflait dans sa poitrine, se força à articuler un son, une question, qu’il adressa au troubadour : « La Voie... ». Mais rien ne répondit, le silence resta pesant. Abattu, il retourna vers sa tente, où il trouva une fois de plus la solitude. Sa mère, guérisseuse parmi les siens, s’était absentée.

Le clan des Tépes s’adonnait à la vie nomade en Grèce. Sa mère en constituait un pilier, puisant dans les pouvoirs des plantes qu’elle cultivait et récoltait, même en Normandie, pour soigner des membres de la troupe. Mais, cette nuit-là, un malaise étrange envahit Vlad. 

Au matin, Vlad se précipita hors de la tente, courant sans relâche vers la plaine, longeant la rivière avant de pénétrer dans la forêt. Là, il nourrissait les animaux ; lapins, renards, castors, et parfois même des loups. Cette relation secrète qu’il entretenait avec la faune, Drak, le doyen du peuple, la jugeait étrange, ce besoin de partager sa nourriture avec ces créatures fascinait Vlad, tout en éveillant des inquiétudes. Les doyens avaient formellement interdit l’accès à la forêt, prétextant la présence de créatures carnivores, mais cela n’avait pas arrêté le jeune garçon. Les histoires racontaient que la mère de Vlad possédait des pouvoirs protecteurs, et, un jour, un pêcheur avait même vu un lion près de la rivière, une bête réputée pour sa sauvagerie.
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